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TEXTE

Le « Traité des quatre mariages », écrit vers 1629 par Jeanne Chézard
de Matel, porte un intérêt à la fois histo rique et théo lo gique.
D’emblée, ce court ouvrage rempli d’une centaine de cita tions et d’un
bien plus grand nombre d’allu sions bibliques, montre comment une
femme, laïque et mystique, lit la Bible au début du XVII  siècle. Si ce
contact de l’auteure avec l’Écri ture Sainte est surpre nant, encore plus
est son accès au latin : non seule ment elle le comprend mais aussi elle
le lit et l’écrit. Impres sion nante aussi est la faci lité avec laquelle elle
prend sa plume : c’est une auteure proli fique dont plus de 5000 pages
inédites ont survécu, à une époque où l’on croit que les femmes
n’écrivent guère. Sa lecture atem po relle et typo lo gique du premier
récit biblique de la Créa tion invite à une réflexion théo lo gique sur le
temps et l’éter nité et sur la rela tion étroite entre la Créa tion et
l’Incar na tion et montre comment elle réunit deux des grands thèmes
de la théo logie et de la spiri tua lité de son époque : Incar na tion et
mariage spirituel.
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La thèse, un travail de double doctorat d’histoire et de théo logie,
présente ce traité en première édition critique, accom pagné d’une
étude histo rique et théo lo gique orga nisée en trois parties. L’ouvrage
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et son auteure Jeanne Chézard de Matel (Roanne 1596 - Paris 1670)
sont rela ti ve ment inconnus hormis les cercles des Reli gieuses du
Verbe Incarné. C’est pour quoi après le premier chapitre qui présente
une brève histoire et une chro no logie du XVII  siècle les situant dans
leur contexte, la vie de l’auteure et des infor ma tions spéci fiques sur le
traité sont élaborés avec plus de détails.

e

Le deuxième chapitre présente Jeanne Chézard de Matel qui naît à
Roanne le 4 novembre 1596, cinquième enfant (et première à survivre)
de Jean Baptiste Chézard de Matel et de Jeanne Chau rier. Très tôt
dans sa vie elle commence à avoir des expé riences mystiques et veut
se faire reli gieuse, ce qui attire l’atten tion des prêtres qui
s’inté ressent à la mystique. Dans sa jeunesse à Roanne elle rencontre
des jésuites qui deviennent ses confes seurs et direc teurs spiri tuels.
Les plus célèbres qui figurent sur la liste de ses direc teurs sont les
jésuites Pierre Coton, Barthé lemy Jacquinot et Claude de Lingendes
et le domi ni cain réfor ma teur Jean Baptiste Carré. Plus tard dans sa
vie elle rencontre Jean Jacques Olier, Vincent de Paul et Germain
Habert, l’abbé de Cérisy. Elle fonde des monas tères du Verbe Incarné
à Lyon, en Avignon, à Grenoble et à Paris. Pendant son premier séjour
à Paris, qui débute en 1628, elle rencontre Cathe rine de la
Roche guyon et sa tante Cathe rine d’Orléans de Longue ville, du milieu
dévot. Et en 1629, en atten dant la bulle du monas tère de Paris, elle
écrit le « Traité des quatre mariages ». Le chapitre sur la vie de
Jeanne comprend aussi une descrip tion de ses écrits, un exposé de
ses sources et une intro duc tion aux grandes lignes de sa spiritualité.
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Un troi sième chapitre intro duit le « Traité des quatre mariages » et
expose les résul tats des recherches sur le manus crit. Comme c’est le
cas d’une grande partie des écrits de Jeanne, le plus ancien manus crit
qui subsiste est une copie de son vivant, qu’elle a révisée et sur
laquelle la secré taire archi viste de l’Ordre du Verbe Incarné a rajouté
plusieurs notes vers la fin du XVII  siècle. Les recherches mettent en
ques tion l’iden tité du copiste et la data tion de la rédac tion et de la
copie données dans ces notes. Un examen des fili granes permet de
conclure que le papier est du début du XVII  et vient de Lyon et ses
alen tours ou du centre ou du sud de la France. Une étude
grapho lo gique et une compa raison avec d’autres manus crits y
compris des lettres auto graphes montre bien que le copiste n’est pas
celui donné dans les notes, Antoine de Vichy (1606-1630), mais
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quelqu’un de l’entou rage du jésuite Philippe de Meaux (un des
direc teurs spiri tuels de Jeanne) environ 1632. La suite du chapitre
révèle les sources du traité, analyse son usage de la Vulgate et en
propose un plan pour faci liter sa lecture.

Enfin, est présenté le texte du traité, où Jeanne décrit quatre
mariages : celui de la divi nité avec l’huma nité à l’Incar na tion, déjà
présent en germe à la Créa tion du monde ; celui de Marie avec Dieu,
impor tant parce qu’il rend possible l’Incar na tion ; celui entre Jésus et
l’Eglise, et en quatrième lieu, celui de l’âme avec Jésus. La
trans crip tion est fidèle au manus crit, avec des anno ta tions qui
cherchent à révéler les sources, à préciser le sens de certains mots et
expres sions, à corriger des erreurs du copiste et à clari fier des points
obscurs du traité. Les cita tions bibliques latines sont iden ti fiées et
traduites en notes, les allu sions en fran çais aux textes bibliques et à
d’autres sources sont repé rées et notées. Une étude linguis tique
révèle des néolo gismes et de premières attes ta tions qui montrent le
déve lop pe ment du langage dans l’entou rage de Jeanne bien avant que
ces mots n’appa raissent dans les livres imprimés. D’autres notes plus
appro fon dies évoquent les sources de certaines expres sions et
expliquent des idées diffi ciles à comprendre.
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La deuxième grande partie de la thèse cherche à inté grer l’histoire et
la théo logie dans une analyse critique du « Traité des quatre
mariages ». Cette analyse invite à une lecture pers pi cace de ce traité,
atten tive au contexte histo rique et aux ques tions théo lo giques qui
ressortent. Chacun des deux chapitres propose un thème parti cu lier
pour enca drer l’analyse du texte et souli gner des éléments
impor tants de la pensée de Jeanne.
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Le premier thème est celui de la lecture biblique. Le chapitre
commence par un aperçu général qui expose la situa tion histo rique
par rapport à la lecture biblique, l’impor tance de l’Écri ture sainte
dans la mystique de Jeanne et sa façon unique de lire la Bible. Puis,
l’atten tion tourne vers l’un des aspects le plus atti rant et original du
traité : la lecture du premier récit biblique de la Créa tion. Une analyse
détaillée de cette lecture dévoile ses sources, le raison ne ment de
l’auteur et sa pensée théo lo gique sur l’Incar na tion. L’étude biblique
inclut une évalua tion de l’hermé neu tique que Jeanne emploie en vue
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de l’appro pria tion des idées présen tées dans une
réflexion théologique.

Le second chapitre de l’analyse historico- théologique du traité
explore le thème du mariage spiri tuel. Une brève histoire de la
pensée chré tienne sur le mariage spiri tuel sert à intro duire la
discus sion et à situer la pensée de Jeanne dans la lignée des auteurs
spiri tuels. On ne s’étonne pas qu’une mystique du XVII  siècle ait écrit
sur le mariage spiri tuel : ce qui est unique chez cette auteure est sa
façon d’en parler. La progres sion des idées partant de la Créa tion et
l’Incar na tion et passant par Marie et par l’Eglise avant d’arriver à
Jeanne elle- même montre une pers pec tive plus profonde et moins
centrée sur soi. Loin d’être une déné ga tion du corps ou une fuite des
rela tions humaines, la vue de l’auteure inclut tout mariage par
rapport à l’Incar na tion. Après un résumé du premier mariage exposé
dans le premier chapitre, l’étude reprend le texte du traité pour
conti nuer l’analyse critique en exami nant à fond les trois autres
mariages. Ensuite, une compa raison détaillée avec d’autres auteurs
sur le mariage spiri tuel, notam ment Bernard de Clair vaux, Thérèse
d’Avila, et Jean de la Croix, aide à tirer des conclu sions sur la
pers pec tive de Jeanne et sa place dans une spiri tua lité
de l’Incarnation.
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L’étude histo rique et l’analyse critique du traité établissent une base
sur laquelle reposent les explo ra tions de la troi sième partie de la
thèse : la réflexion théo lo gique sur les ques tions soule vées par la
lecture appro fondie du traité. Cette réflexion cherche à actua liser la
pensée de Jeanne en la mettant en dialogue avec la théo logie
contem po raine. Comment peut- on lire Jeanne aujourd’hui ?
Comment faire un dialogue entre des gens qui ne se connaissent pas
et sont séparés par quatre siècles ? Ce problème présup pose une
métho do logie hors du commun, qui tienne compte des diffé rents
hori zons de conscience et prenne comme point commun l’expé rience
du lecteur actuel. L’étude théo lo gique se déve loppe en trois étapes de
réflexion sur le mystère de l’Incar na tion, élément central dans la
théo logie et la spiri tua lité de Jeanne.
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Cette troi sième partie intro duit la réflexion théo lo gique sur
l’Incar na tion par une explo ra tion de la rela tion entre le temps et
l’éter nité, puis propose un modèle de synthèse qui comprend
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l’Incar na tion comme centre du temps unifiant ainsi le temps et
l’éter nité. Ce schéma tient compte des modèles circu laire et linéaire
du temps, ainsi que des mouve ments complé men taires naturels.

Dans un deuxième lieu, l’étude théo lo gique met en regard Jeanne et la
théo logie contem po raine sur la ques tion de la rela tion entre la
Créa tion et l’Incar na tion. La réflexion prend une approche
théma tique et synthé tise les idées dans le temps et l’éter nité.
L’origi na lité de l’étude est sa propo si tion d’une métho do logie pour
aborder un texte du passé et le rendre présent Comme c’est le cas
avec Jeanne Chézard de Matel, cela implique un dialogue entre
auteurs qui ne se connaissent pas. L’étude ne fait plus une lecture
histo rique de Jeanne, mais une lecture actuelle qui tient compte de
son contexte histo rique et qui la met en dialogue avec la théo logie
contem po raine en cher chant des échos, des rappro che ments entre
ces auteurs. Certes, ils puisent tous aux sources communes de la
tradi tion chré tienne, mais la pers pec tive que je propose va plus loin
que les sources : elle prend comme point commun entre Jeanne et la
théo logie contem po raine le lecteur d’aujourd’hui. Comment le lecteur
du XXI  siècle comprend- il Jeanne ? Quelle place accorde- t-il à sa
pensée dans sa propre spiri tua lité ?
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Enfin, l’étude aboutit à la propo si tion d’une spiri tua lité néo- 
chézardienne de l’Incar na tion qui se base sur la pensée de Jeanne,
éclairée et actua lisée par le dialogue avec la théo logie contem po raine.
C’est une spiri tua lité liée à la Créa tion, et trini taire, qui comprend
l’Incar na tion comme salva trice, s’exprime comme une union intime
avec l’image conju gale, se nourrit de la Parole de Dieu et de
l’Eucha ristie, comprend les mouve ments mystique et prophé tique, a
des impli ca tions morales et se résume en une spiri tua lité de l’amour.
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